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Discours prononcé par le Pr Salim Daccache s.j., Recteur de l’Université Saint-

Joseph de Beyrouth, au Campus des sciences médicales, le vendredi 05 juillet 2019, 

à 19h00 : 

- Dîner du personnel administratif et enseignant de l’Université Saint-Joseph de 

Beyrouth. 

- Remise des médailles d’honneur et de mérite au personnel enseignant et 

administratif partant en retraite ou ayant atteint les 30 ans de service. 

Chers Collègues et Amis,  

Comme à chaque fin d’année, nous nous promettons ces retrouvailles pour 

simplement nous voir, être sûrs que nous sommes encore bien et en bonne santé 

après une année chargée pour certains, peut-être moins pour d’autres, et surtout 

pour dire au revoir à certains d’entre nous qui quittent la maison pour le temps 

mérité de retraite, mais tout en laissant leurs traces indélébiles un peu partout dans 

l’Université. Certains disent que ce genre de rencontres, suivi d’un bon repas bien 

arrosé, permet plus de cohésion et d’échange entre les personnes qui constituent 

une entreprise. Pour nous, il est évident que nous ne sommes pas un simple agrégat 

d’individus, mais une communauté qui marche ensemble vers la réalisation 

d’objectifs dictés par une mission que nous faisons nôtre, mais qui nous dépasse 

aussi. Pour nous, la mission de l’Université, dans sa triple déclinaison, la formation 

de nos étudiants, notre raison d’être, par l’enseignement et la recherche 

scientifique, le service de la cité et la recherche de l’insertion professionnelle de 

chaque diplômé est notre motivation de chaque jour et de notre engagement à 

l’Université. C’est un jour où je dois vous exprimer ma reconnaissance pour tout ce 

qui a été réalisé dans et pour l’excellence. 

Je ne cherche pas à résumer ou à faire le bilan de toute une année qui fut quelque 

part normale, sauf peut-être pour la composition d’un gouvernement libanais qui 

fut longue à se dessiner et pour une crise socioéconomique qui frappe les familles 

libanaises et qui oblige l’Université à consacrer une partie de son excédent à l’octroi 

de bourses à ceux qui en ont besoin et dont le nombre dépasse les 4000 étudiants. 

Cela signifie que des programmes de développement de l’Université se trouvent 

mis en veilleuse attendant des moments plus propices. Comment ne pas saluer 

l’accréditation institutionnelle qui fut délivrée à l’USJ pour six ans et sans condition 
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par l’agence européenne Acquin qui fut menée de main de maître par  l’Unité 

d’Assurance Qualité de l’Université sous la direction de Mme Nada Moghaizel  Nasr 

et  son équipe, mais qui fut  principalement  l’œuvre de toute une communauté 

étudiante, enseignante et  administrative, consciente de ses devoirs pour grandir, 

se développer et s’améliorer dans les douze domaines objet du  travail 

d’accréditation. Cette accréditation fut précédée d’une autre, celle de la Faculté 

d’Ingénierie qui a pu remporter l’accréditation ABET sans une seule remarque. En 

tout cela, votre engagement individuel et communautaire a été la clé de la réussite. 

Il faudra que je vous dise que c’est grâce à cet engagement, notre Université ne 

cesse d’élargir son rayonnement et la reconnaissance qu’elle mérite et dont j’ai 

l’écho dans d’innombrables circonstances. Il suffit que les gens entendent le nom 

de Saint-Joseph de Beyrouth pour qu’un mot d’éloge et d’appui soit prononcé et 

même très haut.  

Je voudrais vous dire que, parmi les travaux herculéens menés en silence, il faudra 

signaler le chantier de réforme de notre département de Ressources humaines afin 

de mieux préciser les responsabilités et les tâches des uns et des autres et mieux 

établir un tableau logique des traitements et un plan de carrières des uns et des 

autres dans un esprit qui allie les compétences exigées et les désirs exprimés. Pour 

une première fois, nous avons pu mettre en place aussi un plan de formation 

continue où des sessions de formation à la spiritualité et à la pédagogie jésuites ont 

pu être appréciées et suivies avec conviction et intérêt. Pour tout cela, et pour 

toutes les personnes qui ont contribué à ces réussites, je me dois vous dire ma 

meilleure gratitude ainsi que celle de l’Université. 

Je ne voudrais pas allonger ce mot au-delà de l’acceptable. Je regarde les personnes 

qui partent à la retraite ou qui arrivent à l’âge des choix parfois difficiles, peut-être 

un peu tristes, mais croyez-moi la tête haute, fières d’avoir partagé l’ambition de 

notre Alma Mater d’être un modèle d’excellence morale et intellectuelle pour 

notre nation au moment où l’on dirait qu’il y a une sorte d’attitude morbide et sans 

lendemain devant la corruption de tous genres qui ronge nos pays et hypothèque 

l’avenir de notre jeunesse. Pour nous, à l’USJ, la dernière enquête faite par notre 

Observatoire universitaire des réalités socioéconomiques montre qu’environ 35 

pour cent choisissent la route de l’émigration, mais nous en sommes fiers 

qu’environ 90 pour cent de nos diplômés trouvent un travail après 3 mois de leur 

diplomation. Chers Amis qui partent vers une nouvelle aventure, n’ayant pas peur 
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du poids de l’âge, je peux vous dire que vous pouvez partir et être sûrs que 

l’Université continue grâce à vous et à votre engagement qui est un modèle à suivre 

pour nous qui continuons à être là pour le bateau. 

Par deux fois, ces derniers temps, j’ai entendu deux témoignages qui convergent 

vers une absolue conviction. L’USJ est en quelque sorte la Harvard University du 

Moyen-Orient ; c’est Maître Berj Setrakian, un Ancien installé à New York, qui a 

employé et emploie beaucoup de nos jeunes diplômés qui nous l’a récemment dit. 

Hier, le ministre du travail, Maître Camille Abou Sleimane nous le répétait aussi : 

l’USJ en matière d’employabilité est aussi bonne que Harvard. Mais cela ne peut 

constituer qu’un appel à redoubler d’efforts et à se sacrifier pour la cause de la 

bonne éducation, la nôtre à l’USJ.  

Sur une affiche qui célèbre les nouveaux diplômés 2019 de l’USJ, je lis qu’un 

étudiant et diplômé USJ ne peut qu’être fier de son diplôme ». En fait, s’il est fier, 

c’est grâce à vous tous, enseignants et personnel administratif qui accompagnent 

et qui veillent à l’excellence de ce que nous sommes et ce que nous faisons. 

Vive la cause et la mission de l’USJ ! 

 


